
Mardi 4 juin 2019
Au Lycée Horticole de NIORT 

Comité Technique
du Cluster REXCAP 

de Nouvelle-Aquitaine 
& Pays de la Loire

La transition agro écologique 

Les organisateurs remercient les responsables du Lycée Horticole Gaston Chaissac à Niort pour leur accueil
Ainsi que tous les intervenants pour leurs présentations de qualité



Les 
participants 
au comité 
technique 
du 4 juin



Les participants au comité technique



A l’ordre du jour (matin)

• 9h45 - Introduction et contexte de la problématique de la transition agro-écologique 

Par Julien CHARTIER, Président du REXCAP et Pierre CASTIONI de la Région N-A

10h00 – 10h20 agriculture et changement climatique - Frédéric LEVRAULT, expert Climat CRANA

• 10h30 –11h00 (+ échanges) :

• GES et empreinte carbone en élevage caprin: état des connaissances, leviers d’actions et outil 
Cap2R : quelle utilisation de diagnostic et d’accompagnement ? quel calendrier ?

Par Sindy MOREAU, Chef de projets Environnement à IDELE

• Présentation succincte du 1er diagnostic HVE 3 en élevage caprin Par Frantz JÉNOT, REXCAP

• Présentation HVE 3 et information sur le PCAE par Lionel CHAUMONT, CRANA

• 11h15 – 11h35 (+ échanges) : l’impact environnemental des fromageries de la filière vache 
laitière en Europe Par Alexandre MORENO, Chargé de projets environnement à ACTALIA

• 11h45 – 12h20 (+ échanges) : un diagnostic global de la triple performance en élevage caprin –
l’exemple de la démarche Production Laitière Durable SAVENCIA

• Par Mélanie SCHUEHMACHER, Ingénieure Production Laitière SAVENCIA 



• 14h00 – 14h40 Par Jérémie JOST, BRILAC - IDELE
• Premiers résultats du projet ERADAL « Utilisation Efficiente des Ressources 

Alimentaires en production laitière pour produire des Denrées Alimentaires pour 
l’homme », 

• Présentation succincte du projet PEI « Résilience des systèmes caprins de N-A 
• 15h00 : Vers une feuille de Route de la filière caprine en faveur de la transition 

agricole 
• Table ronde - échanges : «Comment transformer la double contrainte de la 
transition agricole et du BEA en motivations pour les éleveurs ? Quels moyens 

d’actions développer en région ? Avec quels accompagnements humains et 
financiers possibles à CT et MT ?

• Introduction : Julien CHARTIER & Géraldine VERDIER - Animation : Frantz JÉNOT

• 16h00 : conclusion de la journée - calendrier et questions diverses, 

A l’ordre du jour (après-midi)



Introduction et contexte de la problématique 
de la transition agro-écologique 

Par Julien CHARTIER, Président du REXCAP 
et Pierre CASTIONI de la Région N-A

- Les ambitions de la Région sur la transition agricole

- Le courrier du Ministre de l’Agriculture

- L’implication des médias et ONG (exemple récent du film de France 5)



COTECH REXCAP
4 JUIN 2019

Pierre CASTIONI



‘La Région Nouvelle-Aquitaine : une Région en 
transition’

• Lutter contre le dérèglement climatique, se 
concentrer sur ses causes : les gaz à effet de serre. 

- 70% des émissions de GES liées à la combustion d’énergies fossiles 
(pétrole, gaz et charbon) : cela concerne donc majoritairement le transport, le 
bâtiment, et l’industrie.
- 30% restant dus à l’agriculture (fermentation entérique, fumier, engrais…).

Les efforts doivent porter sur : 
- comment consommer moins, 
- comment consommer mieux, 
- comment substituer ces énergies fossiles par des énergies renouvelables.



Les secteurs prioritaires : 
• Transports, mobilité
• Bâtiment, urbanisme 
• Agriculture et sylviculture 
• Industrie

Et des enjeux transversaux : 
• Territoires : déploiement territorial grâce à la mise en oeuvre

d’expérimentations
• Changement sociétal : usages, comportements, modèles

Les 3 grands objectifs : 
– engager la Nouvelle-Aquitaine dans la transition ;
– définir des ambitions à l’horizon 2030 et actions à court, moyen

et long terme ;
– faire de la transition une opportunité de développement pour le

territoire.



NEOTERRA : Construire le modèle agricole de demain  

Répondre à 3 problématiques  : 
• Défis du changement climatique (adaptation /atténuation GES)
• Sortie des pesticides
• Bien-être animal

(sans oublier l’évolution des attentes sociétales)

Les filières proposent des feuilles de route qui répondent à ces problématiques tout
en préservant leur équilibre économique.

La Région rédige une feuille de route régionale sur la base des éléments transmis par 
les filières et réoriente les dispositifs régionaux d’intervention.  





Communiqué du Ministère de 
l’Agriculture intitulé : « Didier Guillaume 
appelle à la mobilisation des filières pour 
transformer le modèle agricole vers une 
agriculture plus résiliente et durable à 

l’horizon 2025 ».



L’implication des médias et des 
ONG sur la transition agricole

Ex: le film récent sur France 5



Agriculture et changement climatique :
enjeux, objectifs et leviers d’action.

Cluster REXCAP  
04 juin 2019 - Niort

Frédéric LEVRAULT
Expert "Agriculture & changement climatique"  

Chambres d’agriculture - France
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Enjeux.

Comprendre ce qui nous arrive.



Evolution simulée de la température moyenne mondiale (anomalie) de 1900 à 2100.
Scénarios : RCP 2.6 à 8.5. Ensemble multi modèles. Source : GIEC, 2013. 2

Enjeux.
Le réchauffement se poursuivra au moins  
jusqu’au milieu du siècle.
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Enjeux.
Le réchauffement est plus rapide sur les  
terres.

France
+ 3,9 °C / siècle
depuis 1970

Monde
+ 1,8 °C / siècle  
depuis 1970
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Enjeux.

Emissions de CO2 : pour le moment, toujours  
croissantes.
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Evolution observée du nombre de jours de gel et du nombre de jours estivaux (> 25°C)  
à Poitiers-Biard depuis 1960.

Source : ORACLE Nouvelle-Aquitaine. Données : Météo France.

Enjeux.
Comprendre ce qui nous arrive.
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Enjeux.

Comprendre ce qui nous arrive.
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Evolution projetée du cumul saisonnier des précipitations  
de 1960-1990 à 2035-2065 en France.

Scénario : RCP 4.5. Ensemble multi-modèles CMIP3. Source : G. DAYON, 2015.

Objectifs.
Produire dans un climat qui évoluera  
encore.
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Evolution projetée du nombre de jours échaudants dans la Vienne  
entre la fin du XXème et la fin du XXIème siècle.

Scénario : RCP 8.5. Modèle : Aladin-climat. Source : DRIAS/CNRM 2014.

Objectifs.
Produire dans un climat qui évoluera  
encore.

1976-2005 2021-2050 2071-2100



9

Leviers d’action.
Réinventer les calendriers de production.

Evolution projetée de la date de première fauche (800°CJ b0°C init 01/02)  
à Melle entre la fin du XXème et la fin du XXIème siècle.

Scénario : RCP 4.5. Modèle : Aladin-climat. Source : ClimA-XXI/79. Données: DRIAS / CNRM 2014.



Evolution projetée de (pluie – ETP) par saison à Bressuire
entre la fin du XXème et la fin du XXIème siècle.

Scénario : SRES A1B. Modèle : Aladin. Source : ClimA-XXI/79. Données : DRIAS / SCAMPEI. 10

Leviers d’action.
Constituer des stock pour l’été.
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Utiliser des espèces  
plus pérennes et  

résistantes

Faire pâturer des surfaces  
non récoltables Privilégier la surface  

fourragère aux cultures de  
vente

Constituer un stock  
fourrager pour l’été

Implanter des cultures à  
double fin

…/…

Leviers d’action.
Miser sur des combinaisons de solutions.

Souscrire une assurance

Contractualiser l’achat de
fourrages

Favoriser les espèces tolérantes  
au stress hydrique

Ventiler les bâtiments



Plateforme d’expérimentation "Phénofield "  
dans le Loiret (Arvalis).
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Plateforme d’expérimentation "Ciclex "  
dans la Vienne (INRA).

Leviers d’action.
Faire évoluer le matériel végétal.



Evolution des émissions (kt éq. CO2) de GES en Nouvelle-Aquitaine depuis 1990.
Source : AREC Nouvelle-Aquitaine, 2018.

Objectifs.
Réduire les émissions agricoles de gaz à  
effet de serre.
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Leviers d’action.
Ne pas se tromper : d’abord CH4 et N20

14

Répartition des différents GES émis par l’agriculture française.
Source : CITEPA, 2012.



Leviers d’action.
Toutes les filières sont concernées.
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-7,5 Mteq CO2e

-10,6 Mteq CO2e

-3,1 Mteq CO2e

-11,1 Mteq CO2e

-32,3
Mteq CO2e

Potentiel annuel d’atténuation de différentes actions en agriculture.
Source : INRA, 2013.



Développer la méthanisation pour réduire les

émissions de CH4 liées au stockage des effluents

Développer les techniques culturales sans labour

pour stocker du C dans le sol

Réduire le recours aux engrais minéraux de

synthèse pour réduire les émissions de N20

Réduire la consommation d’énergie fossile des

équipements pour limiter les émissions de CO2

Potentiel : -2,6 Mt CO2e / an

Gain : 50 à 100 € / t CO2 éq. évitée

Potentiel : -3,8 Mt CO2e / an

Coût : 0 € / t CO2 éq. évitée

Potentiel : -5,8 Mt CO2e / an

Coût : 50 € / t CO2 éq. évitée

Potentiel : -1,6 Mt CO2e / an

Gain : 300 € / t CO2 éq. évitée

Quelques coûts d’atténuation présentés dans l’étude de S. PELLERIN.
Source : INRA, 2013.

Leviers d’action.
Raisonner coût / efficacité.
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Leviers d’action.

Valoriser les effets multiples.



Changement climatique et agriculture :

Une affaire sérieuse.

Adaptation et atténuation  

Combinaisons de solutions



Exemple 

de l’impact 
carbone

des français



https://e-rse.net/emissions-
CO2-francais-empreinte-
carbone-271641/#gs.g46e0z



GES et empreinte carbone 
en élevage caprin :

Etat des connaissances, leviers d’action et outil CAP’2ER®

Sindy Moreau

Institut de l’Elevage

Niort, 4 Juin 2019



Ordre du jour

• Présentation du contexte environnemental et de 
l’outil CAP’2ER®

• Adaptation de CAP’2ER® à la filière caprine

• De l’outil CAP’2ER® à la stratégie 
environnementale de la filière

Comité Technique du REXCAP 24 Juin 2019



Présentation du contexte 
environnemental et de l’outil 
CAP’2ER® 

3



Pourquoi parler d’environnement en 
systèmes d’élevage ?

L’environnement : un sujet 
d’actualité !

Des risques multiples face à 
l’augmentation des émissions de GES

Comité Technique du REXCAP 44 Juin 2019



Pourquoi parler d’environnement en 
systèmes d’élevage ?

Compte-tenu des exigences 
sociétales et de l’image de 

l’élevage vis-à-vis du 
citoyen /consommateur

L’environnement : un sujet 
d’actualité !

Des produits de qualité 

Des produits locaux

Consommer moins de viande

Produire en limitant les rejets

Comité Technique du REXCAP 54 Juin 2019



Pourquoi parler d’environnement en 
systèmes d’élevage ?

Des exigences sociétales 
(image de l’élevage vis-à-

vis du citoyen et du 
consommateur)

L’environnement : un sujet 
d’actualité !

Pour répondre aux 
engagements politiques

Comité Technique du REXCAP 64 Juin 2019

Pour faire valoir les 
contributions positives et 

s’engager dans des 
démarches de progrès !



Comité Technique du REXCAP 74 Juin 2019

L’élevage : des impacts négatifs… et des 
contributions positives !

Air

Élevage

Eau

Sols / Ressources 
naturelles

Qualité de l’eau (Eutrophisation)

Prélèvements d’eau Stockage de carbone        

Territoire

Biodiversité

Gaz à Effet de Serre (GES)

Ammoniac (Acidification)

Energies fossiles

Entretien des paysages

Valorisation de surfaces peu 
accessibles

Occupation de terres labourables

Contribution à la qualité de l’eau

Lutte contre l’érosion

La performance nourricière



Pour l’accompagnement des stratégies des 
filières CAP’2ER®

• CAP’2ER® : Calcul Automatisé des Performances 
Environnementales en Elevage de ruminants

• Objectifs :
• Sensibiliser les éleveurs et les conseillers 

• Évaluer les principaux indicateurs environnementaux (+ et -)

• Positionner l’exploitation par rapport à des références

• Mettre en évidence le lien entre les pratiques d’élevage, les 
impacts environnementaux, les indicateurs économiques et 
sociaux

• Outiller le conseil

Comité Technique du REXCAP 84 Juin 2019



Comité Technique du REXCAP 94 Juin 2019

Objectif
Sensibilisation

Création d’un observatoire
Aide à la décision

Niveaux Niveau 1 Niveau 2

Public Conseillers, Techniciens Conseillers, Techniciens

Échelle d’analyse Atelier, Produits Exploitation, Atelier, Produits

Nombre de données d’entrées Environ 30 Environ 150

Temps de collecte des données 30 min 3 h

Base de données Oui Oui

Certification des résultats Oui

Présentation de l’outil CAP’2ER®



• Disponible en filières :

• Évalue les indicateurs environnementaux :

• Évalue les indicateurs économiques et sociaux :

Comité Technique du REXCAP 104 Juin 2019

Présentation de l’outil CAP’2ER®



CAP’2ER® : Un outil pour faire le lien aux 
pratiques

Comité Technique du REXCAP 114 Juin 2019

Contributions positives

Impacts environnementaux

Données générales

Troupeaux

Logements et effluents

Surfaces

Alimentation

Energie

Thèmes abordés

Indicateurs calculés

Durabilité
Economique et social



Une base de données centrale pour 
mesurer le progrès

Base centrale 
CAP’2ER®

Autres BDD

Collecte des données, 
Présentation des résultats, 

Construction du plan d’action = ∑ BDD organismes

Comité Technique du REXCAP4 Juin 2019



Présentation des résultats en Bovin lait

134 Juin 2019 Comité Technique du REXCAP



Déploiement de CAP’2ER®

• Au 06/03/2019 :
• 144 organismes et 726 utilisateurs formés,

• 10 032 diagnostics CAP’2ER® Niveau 1 réalisés

• 9 983 diagnostics CAP’2ER® Niveau 2 réalisés

• Au total, 20 015 diagnostics CAP’2ER® réalisés

Comité Technique du REXCAP 144 Juin 2019



154 Juin 2019 Comité Technique du REXCAP



Adaptation de CAP’2ER® à la filière 
caprine

16



Construction d’un prototype
Excel Niveau 1

• Travaux réalisés dans le cadre du projet PSDR FLECHE
• FLECHE : Fromages et Laits issus d’Elevages de Chèvres 

conduits à l’HErbe

• Tâche 1.4 : « Quelle empreinte environnementale des 
exploitations caprines du Grand Ouest? » 

• Construction du prototype en collaboration avec des 
conseillers et experts de la filière (N. Bossis, J. Jost)

• Niveau 1 Caprin
• Environ 30 données à collecter

Comité Technique du REXCAP 174 Juin 2019



CAP’2ER® Niveau 1 Caprin : 
le contenu

• 35 données à collecter
• Données générales : type de système, présence d’autres ateliers 

animaux, AB, irrigation, SAU, UGB totaux

• Troupeau : nbre de chèvres/chevrettes, achats de chevrettes, temps 
passé au bâtiment, lait vendu/autoconsommé, TB/TP, type de système 
alimentaire 

• Surfaces : PP, PT (avec et sans légumineuses pures), surfaces 
fourragères, surfaces pastorales, céréales autoconsommées, haies

• Intrants : électricité, carburant, azote minéral, aliments achetés (dont 
tourteau de soja et dont aliments déshydratés et fibreux), paille et 
fourrages achetés

• Economie et Questionnaire sur le travail : facultatif 

• Une présentation des résultats sur 2 pages
• Avec comparaison des résultats à des références (issues des 

exploitations du Réseau d’Elevage Inosys)

Comité Technique du REXCAP 184 Juin 2019



Test du prototype CAP’2ER®
Niveau 1 Caprin

• Test de l’outil réalisé sur 16 exploitations caprines du 
Grand Ouest + Ferme du Pradel

• Présentation des résultats sur les émissions de GES, 
exprimées en kg eq CO2/litre de lait

Comité Technique du REXCAP 194 Juin 2019



Une variabilité importante 
des émissions de GES

• Test de l’outil réalisé sur 16 exploitations caprines du 
Grand Ouest + Ferme du Pradel

Comité Technique du REXCAP 204 Juin 2019

0

0,5

1

1,5

2

2,5

Emissions des gaz à effet de serre
(kg éq CO2/L de lait)

GES bruts GES nets



Une variabilité importante 
des émissions de GES

• Test de l’outil réalisé sur 16 exploitations caprines du 
Grand Ouest + Ferme du Pradel

Comité Technique du REXCAP 214 Juin 2019
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Une compensation des 
émissions par le stockage C

• Test de l’outil réalisé sur 16 exploitations caprines du 
Grand Ouest + Ferme du Pradel

Comité Technique du REXCAP 224 Juin 2019
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Une compensation des 
émissions par le stockage C

• Test de l’outil réalisé sur 16 exploitations caprines du 
Grand Ouest + Ferme du Pradel

Comité Technique du REXCAP 234 Juin 2019
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Test du prototype CAP’2ER®
Niveau 1 Caprin

• Les leviers d’action potentiels :

Comité Technique du REXCAP 244 Juin 2019



Test du prototype CAP’2ER®
Niveau 1 Caprin

• Enquêtes auprès des éleveurs et conseillers sur le 
prototype et la démarche
• Rapide et simple d’utilisation, permet de se positionner,

• Limites du Niveau 1 : ne permet pas d’aller jusqu’à la construction d’un 
plan d’action

Comité Technique du REXCAP 254 Juin 2019



Informatisation de l’outil CAP’2ER®

• Objectif : Construire et mettre à disposition des 
conseillers l’outil CAP’2ER® Niveau 1 et Niveau 2

• Financé par l’ANICAP

• Un projet défini en 3 lots :
• Lot 1 : Développement de l’outil CAP’2ER® Niveau 1,

• Lot 2 : Développement de l’outil CAP’2ER® Niveau 2,

• Lot 3 : Développement d’un module de transformation à la ferme

Comité Technique du REXCAP 264 Juin 2019



Calendrier du projet

• Juin 2019 – Octobre 2020

27

2019 2020

06 07 08 09 10 11 12 01 02 03 04 05 06 07 08 09 10

Lot 1 : Développement de l’outil 

CAP’2ER Niveau 1

Lot 2 : Développement de l’outil 

CAP’2ER Niveau 2

Lot 3 : Développement d’un module de 

transformation à la ferme

Comités de pilotage

Comité Technique du REXCAP4 Juin 2019



De l’outil CAP’2ER® à la stratégie 
environnementale de la filière

28



Objectifs d’une stratégie 
environnementale

• Apporter aux éleveurs et à leur environnement technique, les
outils et méthodes pour appréhender la problématique, orienter
et modifier leurs itinéraires techniques

• Promouvoir les systèmes d’élevage de demain et les pratiques
innovantes de manière à assurer la durabilité technico-
économique, environnementale et sociale des élevages,

• Lancer une dynamique nationale visant à démontrer aux éleveurs
et aux conseillers agricoles l'intérêt et la faisabilité d'un plan
carbone

• Elaborer la feuille de route climatique pour la filière déclinant les
plans d’action carbone par système de production et la stratégie
partenariale à mettre en place au niveau national.

Comité Technique du REXCAP 294 Juin 2019



Plusieurs étapes pour impliquer tous les 
éleveurs

304 Juin 2019

Information 
- Formation

Diagnostic 
Niveau 1

Diagnostic 
Niveau 2

Plan 
d’action

Suivi

Comité Technique du REXCAP



Exemple de la filière bovin lait
LIFE Carbon Dairy

31Comité Technique du REXCAP4 Juin 2019

Institut 
de 

l’élevage

Entreprise de 
conseil en 

élevage

Chambre 
d’agricultureCNIEL

Éleveurs laitiers

4000

Six régions = 65 % du volume national

2013-2018

Objectif : plan d’action national pour atteindre – 20% des GES



Merci de votre attention
Des questions ?

Sindy Moreau

Niort, le 4 Juin 2019

32



Présentation succincte du 1er 
diagnostic HVE 3 en élevage caprin

Par Nicole BOSSIS, IDELE, 

via Frantz JÉNOT, REXCAP



La certification environnementale

Mise en place depuis février 2012
Certification individuelle ou gérée dans un cadre collectif

3 niveaux: 
• 1 :  Conditionnalité des aides: BCAE, domaines 

« environnement » et « santé-productions végétales »  
• 2: Respect de 16 exigences dans 4 domaines
• 3:  Certification HVE: 

• Option A
• Option B

Pour en savoir plus https://agriculture.gouv.fr/la-certification-
environnementale-mode-demploi-en-video

Le logo peut être apposé 
sur des produits finis



Deux options de certification HVE

Option A :

• Protection de la biodiversité

• Stratégie phytosanitaire

• Gestion de la fertilisation

• Gestion de la ressource en eau

Option B :

• Pourcentage de la SAU en 
infrastructures agroécologiques >10%

• Poids des intrants dans le chiffre 
d’affaires < 30% 



1er niveau (pré-requis) : maîtrise de la réglementation
environnementale et diagnostic sur les pistes d'amelioration

2ème niveau : obligations de moyens et articulation avec les démarches
existantes (type AREA)

3ème niveau (Haute Valeur Environnementale ou HVE) : obligations de 
résultats fondées sur des indicateurs de performance environnementale.

• Certification délivrée pour 3 ans par un organisme certificateur
• Indicateurs de performance environnementale

• Mention valorisante sur le produit : « issu d’une exploitation Haute 
Valeur Environnementale »

Trois niveaux de certification: HVE = niveau 3



HVE3 est accessible par deux options :

11

• 4 indicateurs :
•biodiversité,
•stratégie phytosanitaire, 
•gestion de la fertilisation, 
•gestion de la ressource en eau

•Obtenir 10 points/indicateurs

Option A

« Thématique »

• Surfaces favorisant le maintien de la biodiversité

• IAE > 10%

• ou prairies permanentes > 50%

• Autonomie de l’exploitation :

• poids des intrants dans le chiffre d’affaires < 30%

Option B

« Synthétique »



Modalités A

- Obtenir 10 points min 
par indicateurs

- Somme des points à 
pondérer par la surface 
de chaque culture

INDICATEUR BIODIVERSITE (33 points max) points max Conditions

% IAE 10 >9%

% culture principale 6 <20%

Nb espèces végétales 7 >10

Nb espèces animales 3 >3

Présence de ruche 1 propriétaire de la ruche

Races menacées 6 1 point par espèce

INDICATEUR STRATEGIE PHYTOSANITAIRE (50 points max)

Surfaces non traitées 10 90 % < S < 100 %

IFT 5 <50% IFT référence

Quantité (horticulture) 5 <Valeur de référence

Méthodes alternatives 3 S > 75 %

% SAU MAEC phyto et couver 10 90 % < S < 100 %

Application des traitements visant à limiter les fuites dans le milieu2 selon matériel

Diversité variétale (vignes arbo légumes PAM fleurs) 2 3 variétés ou clones

Enherbement inter-rang (vigne arboriculture fleurs) 3 S >75% 

Recyclage des eaux d’irrigation (hors sol) 10 90 % < S < 100 % 

GESTION DE LA FERTILISATION (49 points max)

Bilan azoté 10 BGA < 40kgN

Quantité (horticulture) 5 < Valeur de référence

Utilisation d’OAD 7 100% SAU

Pourcentage de la SAU non fertilisé 10 90 % < S < 100 %

Part des légumineuses dans la SAU 2 >10%

Couverture des sols 3 100%

Matériel d'optimisation (fleurs) 6 >75% de la surface

Recyclage des eaux d’irrigation (Hors sol) 6 >75% de traitement

GESTION DE L’IRRIGATION (34 points max)

Enregistrement des pratiques d’irrigation 6 >90% d'enregistrement

Utilisation d’outils d’aide à la décision 2 S>75%

Utilisation de matériel optimisant les apports d’eau 6 S>75%

Adhésion à une démarche collective 2 adhésion

Pratiques agronomiques mises en oeuvre pour économiser l’eau6 S>75%

Part des prélèvements en période d’étiage 5 <20% en période d'étiage

Recyclage des eaux d’irrigation (Hors sol) 6 >75% de traitement

Récupératon des eaux de pluie 1 1 système



Modalités 
Option B
Surfaces favorisant le maintien de la biodiversité
IAE > 10%  ou prairies permanentes > 50%
Autonomie de l’exploitation :
poids des intrants dans le chiffre d’affaires < 30%
Pour les intrants:
Les postes suivants sont pris en compte :
l'eau, le gaz, l'électricité ;
l'eau d’irrigation ;
les fournitures non stockées ;
les dépenses de transport sur achats et ventes ;
les charges réelles d’approvisionnement (semences, engrais, amendements, produits phytosanitaires, produits vétérinaires, 
aliments grossiers achetés, aliments concentrés achetés, carburants et lubrifiants, combustibles, fournitures stockées) ;
les prestations de service liées aux carburants et combustibles, produits phytosanitaires et produits fertilisants. Le poste 
carburant sera comptabilisé sur une base forfaitaire de 30 litres/ha. Pour les autres postes (fertilisation, phytosanitaire,…), 
les éléments figurant sur les factures de prestations de service seront pris en compte.

Les postes suivants ne sont pas pris en compte :
la main d’oeuvre ; l' amortissement du matériel ; les variations de stocks sauf si l’exploitant le souhaite et apporte 
l’ensemble des éléments nécessaires à leur calcul ; les aliments du bétail ou fertilisants organiques produits et utilisés (intra-
consommés) sur l’exploitation ; l'entraide entre producteurs.

Pour le chiffre d’affaires
Les postes suivants sont pris en compte :
les ventes ; les variations de stocks ; la production immobilisée ;(achats d’animaux sont déduits du CA)



• Objectif Région dans sa feuille de route sur la transition 
agricole NEO-TERRA 80 % des exploitation de NA certifiées 
BIO ou HVE3 en 2030

• A ce stade HVE n’est pas une démarche mise en avant par les 
filières d’élevage et on a aucun recul sur son accessibilité pour 
nos systèmes d’exploitation et sa valorisation par les filières.

• Proposition d’une phase de tests coordonnée par la CRA NA et 
réflexions dans les différentes filières sur les alternatives 
possibles et souhaitables



Phase de Tests HVE3 en NA

• Pour chaque filière, définition d’un échantillon représentatif des principaux systèmes 
d’exploitation en s’appuyant sur les animateurs des COREFI

• NB : Au maximum dans chaque filière, 50% d’exploitations issues des réseaux INOSYS. Il faut que 
l’échantillon comprenne des exploitations dans lesquelles la gestion des informations et 
enregistrements n’est pas optimisée pour tester également cette dimension de la certification 
HVE.  

• Afin d’avoir une vision transversale, réalisation dans chaque département d’un échantillon de 3 
exploitations polyculture élevage et/ou poly élevage en s’appuyant sur le réseau des chambres.

• L’échantillon pourra comprendre (à la marge) des exploitations de responsables professionnels 
pour les aguerrir sur la problématique HVE. 

• Au total pour l’ensemble des 10 filières d’élevage environ 130 à 140 tests (environ 12 pour la 
filière caprine) + 3 par dpt en polyculture / poly élevage.

• Tests réalisés par les CDAs et autres organismes avec des agents agréés HVE3 entre juillet 2019 
et début novembre 2019.

• Demande de financement auprès du Conseil Régional

• Coordination et synthèse par la CRA NA







Contenu de HVE, 
option A

Ambitions 
thématiques de





Test 2009 
Institut de l’Elevage 



La certification HVE Haute Valeur environnementale : 
Premiers tests

• Option A, Test réalisé chez David Tireau, caprins et cultures de vente

« L‘éleveur considère que la voie A est faisable dans son cas personnel à l'échéance de quelques années pour permettre 
les changements de pratiques. Par exemple à compter de 2019, il fait appel à une entreprise pour le traitement des 
cultures, et cela permet l'utilisation de matériel de pulvérisation plus perfectionné. Il va également développer 
l'utilisation de matériel de désherbage mécanique (bineuse) en CUMA ». 

• Option B sur Ia base Inosys Réseaux d’élevage, concernant le critère 
« intrants sur CA », aucun éleveur < 30% 

Pour obtention HVE, les notes de chaque 
module doivent être supérieures à 10



Point AAP 2018 et AAPs 2018-2019

PCAE PME (Plan de Modernisation des Elevages)

5
1

Lionel CHAUMONT, CRANA



Conditions de financement PCAE PME NA 

Conditions 2017
(30/03/2017 – 15/12/2017)

2018
(15/02/2018 – 15/09/2018)

2018-2019
(26/10/2018 – 31/05/2019)

Plancher Inv. 10 000 € 10 000 €

Plafond Inv. 70 000 € 80 000 €

Tx de base 30 % 30 %

Majoration JA/NI 5 % 5 %

Majoration ZM 10 % 10 %

Transparence GAEC 1,8 pour 2 asso
2,5 pour 3 asso

1,8 pour 2 asso
2,5 pour 3 asso



En 2017, année de démarrage du nouveau dispositif, 766 dossiers 
avaient été déposés. 
En 2018 on arrive à 919 dossiers sur l’année complète, soit une 
augmentation de 20 % (+ 20% Hors Avicole et + 19% en Avicole). 



En 2018 (avec les dossiers déposés entre le 26/10/2018 et le 31/01/2019 
sur les AAP2018-2019) le PCAE PME a mobilisé 26 363 827 €*de 
subvention soit une augmentation de 33 % ( + 31% Hors Avicole et + 40% 
en Avicole)



Caractéristiques
des dossiers

AVICOLES HORS
AVICOLES

ENSEMBLE
PCAE PME

2017 2018* 2017 2018* 2017 2018*

Invest moyen éligible non 
plafonné (A)

122 937 € 156 715 86 508 97 403 97 304 113 189

Invest moyen plafonné (B) 69 527 80 503 73 839 81 432 72 561 81 186

Subvention moyenne (C) 22 501 26 511 27 203 29 593 25 809 28 775

Taux moyen de subvention 
(C/A)

18 % 17 % 32 % 30 % 27 % 25 %

% de dossiers supérieurs 
aux plafonds

Montant moyen inv
Montant moyen Subv

Tx moyen Subv

60 %

172 810
26 598
15 %

70 %

207 477
31 792
15 %

31 %

143 923
37 696
26 %

35 %

164 548
43 495
26 %

39 %

156 836
32 735
21 %

44 %

182 401
38 628
21 %

% de dossiers inférieurs 
aux plafonds

Montant moyen inv
Montant moyen Subv

Tx moyen Subv

40 %

50 368
16 489
33 %

30 %

47 003
14 978
32 %

69 %

60 733
22 493
37 %

65 %

60 960
22 048
36 %

61 %

58 556
21 302
36 %

56 %

58 981
21 046
35,5 %

Proportion de JA/NI 37 % 42 % 52 % 50 % 48 % 48 %

Proportion de dossiers en 
ZM

4 % 5 % 38 % 30 % 28 % 24 %

Proportion de dossiers  
GAEC

15 % 16 % 53 % 50 % 42 % 41 %

Dont % GAEC 2 asso 63 % 58 % 69 % 70 % 68 % 69 %

Dont % GAEC 3 asso et 
plus

37 % 42 % 31 % 30 % 32 % 31 %

Les grandes caractéristiques des dossiers en 2017 et 2018 sur 
les AAP Avicole et Hors Avicole



Uniquement AAPs2018 sans les 208 dossiers des 2 premières périodes des 

AAPs2018-2019 à comptabiliser sur le dernier trimestre 2018)

37 dossiers CAP sur l’année 2018 en ajoutant ceux 
du dernier trimestre, soit idem à 2017 (36)



183 085 €

135 619 €
134 776 €

86 304 €

120 144 €

88 916 €

61 352 € 54 001 €

281 704 €

136 410 €

532 276 €

63 745 €

0 €

113 148 €

28 993 € 24 525 €
37 492 € 26 644 € 35 851 € 35 272 €

19 678 € 21 327 €
40 904 €

28 677 €

60 000 €

22 147 €
0 €

28 776 €

0 €

100 000 €

200 000 €

300 000 €

400 000 €

500 000 €

600 000 €

Volailles Palmipèdes BL BV CAP OvL OvV Eq VB Porcs Lapins Apicole Autres Toutes
filières

Montant moyen Inv non plafonné et subv par filières en NA AAPs2018 

Vol. Palm. BL BV CAP OvL OvV Eq VB Porc Lap. Api Aut. Tous

16% 18% 28% 31% 30% 40% 32% 39% 15% 21% 11% 35% 25 %

En 2017 Caprins, Inv moyen 88 139 €
Subv moyenne Caprins 25 660 €



Répartition des dossiers CAP depuis le début du PCAE NA



Critères par filières Hors 
Avicoles AAP2018

Dossiers P1 (>= à 55 
pts)

Dossiers P2 (> = à 25 
pts et < à 55 pts)

Ensemble P1 et 
P2

CAP L

Nbr dossiers 21 72% 8 28% 29 100%

Moyenne 
Scoring 72 38 62

Projets Niv1 
(20 pts) 5 24% 5 63% 10 34%

Projets Niv 
2 (30 pts) 9 43% 1 13% 10 34%



Critère de sélection Structuration filière CAP  L

• Niveau 1 filière caprin lait : 20 Pts

• Adhésion au Code Mutuel sur toute la durée du projet (entre la 
demande d’aide et la dernière demande de paiement). 

• ET aux choix : 

• - adhésion au « conseil pilotage du troupeau » (cf. annexe 3 du 
formulaire de demande d’aide), réalisé par une structure compétente, 
sur toute la durée du projet (entre la demande d’aide et la dernière 
demande de paiement) 

• OU 

• - adhésion au contrôle laitier 

• OU 

• - Présence d’un atelier de transformation de produits laitiers fermiers 
avec formation au Guide des Bonnes Pratiques d’Hygiène (GBPH) de 
l’exploitant au moment de la demande d’aide 

•



Critère de sélection Structuration CAP L

• Niveau 2 filière caprin lait : 20 Pts Niv 1 + 10 Pts = 30 Pts

- Projet d’investissements portant majoritairement (au moins 50%) 
sur des investissements éligibles retenus et plafonnés relatifs au 
bloc traite et/ou nurserie (cf. annexe 2). 

•L’exploitant s’engage à réaliser un CERTITRAITE si les 
investissements sur le matériel de traite sont supérieurs ou égaux à 
20 000 € HT (dépenses éligibles, retenues et plafonnées). 

• OU 

• - Création d’un atelier caprin lait 



Critère de sélection Structuration CAP V

• Niveau 2 filière caprin viande : 30 Pts

• Présence, sur l’année n-1 de la demande d’aide, d’un atelier 
d’engraissement de chevreaux qui ne sont pas nés sur l’exploitation 

• ET au choix : 

• - Adhésion à une Organisation de Producteurs sur toute la durée du 
projet (entre la demande d’aide et la dernière demande de 
paiement) 

• OU 

• - au moment de la demande d’aide : exploitation dont au moins 40 % 
du chiffre d’affaire de l’atelier caprin viande est réalisé par la vente de 
chevreaux abattus à la ferme ou non et prés à consommer 



L’ AAPs PCAE Plan de Modernisation des Elevages 2018-2019 
qui se termine le 31/05/2019 devrait être reconduit à 
l’identique sur Juillet-Aout 2019.

Un nouvel AAP est en réflexion pour l’automne avec des 
modifications allant dans le sens de la feuille de route de la 
région sur la transition agricole.
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Comment évaluer la performance 
environnementale d’un produit?

L’Analyse de Cycle de Vie ou ACV
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L’ACV en bref

Matières 
Premières 

d’emballage

Matières 
premières 
Agricoles

Transformation, 
Conditionnement

Distribution 
Vente

Consommation 
Utilisation

Fin de vie

4

Une approche multi-étape

Un produit génère des impacts sur l’environnement tout au long de son cycle de vie, pas
seulement au moment de sa production

Produits « verts », « écologiques », « bons pour l’environnement » … tous ont des impacts sur l’environnement 
• Tout produit a besoin de matières et d’énergies pour être fabriqué 
• Tout produit doit être emballé et transporté
• Tout produit ou emballage deviendra un jour un déchet … 

AUCUN produit zéro
impact
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L’ACV en bref
Une approche multi-critère

De la même façon, les impacts sur l’environnement sont multiples, il n’existe pas UN
impact environnemental

Emissions dans l’air 

Changement climatique Particule fine Oxydation
photochimique

Emissions dans l’eau -
Consommation de la 
ressource Eutrophisation des eaux 

douces
Acidification des eaux 

douces
Empreinte eau

Emissions dans les sols -
Consommation des 
ressources

Utilisation des sols Consommation des 
ressources fossiles

Ecotoxicité terrestre
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L’ACV en bref
Les différentes étapes d’une étude ACV



Pôle Environnement – www.actalia.eu

L’empreinte environnementale 
moyenne de la filière lait de vache

Le programme 
Product Environmental Footprint

(PEF)
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L’initiative PEF a pour but de:
 fournir un guide méthodologique pour modéliser les impacts 

environnementaux des flux matières/énergie, des émissions et 
des flux de déchets associés à un produit à travers son cycle de 
vie.

 Harmoniser la méthodologie d’évaluation de l’empreinte 
environnementale d’un produit au niveau européen

 Réaliser une étude d’évaluation de l’empreinte 
environnementale pour chaque catégorie de produits 
représentatif de la production européenne.

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
L’initiative PEF
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Approvisionnement en lait cru
• Production alimentaire pour animaux
• Production de lait
• Collecte du lait et transport jusqu’à la 

laiterie

Transformation du lait
• Transformation du lait
• Transformation des ingrédients 

laitiers
• Transport des ingrédients laitiers à la 

laiterie
• Conditionnement des produits
• Entreposage sur site

1

2

Approvisionnement des 
ingrédients non-laitiers

• Production des ingrédients non-
laitiers

• Fabrication des emballages des 
ingrédients non-laitiers

• Transport des ingrédients non-
laitiers à la laiterie

3
Emballage

• Production des matières premières
• Fabrication des emballages 
• Transport des emballages à la laiterie

4

Distribution
• Transport au centre de distribution
• Entreposage au centre de 

distribution
• Transport au point de vente
• Etalage au point de vente
• Transport à l’utilisateur final

5

Usage
• Opérations de refroidissement dans 

les réfrigérateurs domestiques et le 
lavage de la vaisselle

6

Fin de vie
• Déchets ménagers: transport et 

traitement des déchets d'emballage 

7

Périmètre d’étude

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
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Laiterie

- Lait cru

- Ingrédients laitiers

- Ingrédients non laitiers

- Agents nettoyants

- Emballages

- Energie

- Eau

- Gaz réfrigérants

ENTREE

SORTIE
Produits laitiers

- Eaux usées

- Déchets (DIB, organique…)

- Emission vers l’air et l’eau
EMISSIONS

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
Périmètre d’étude
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Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
Résultats au niveau européen

Catégorie
Approvisionnement

en lait cru
Transformation 

du lait

Approvisionnement 
des ingrédients non-

laitiers
Emballage Distribution Usage Fin de vie

Lait liquide       

Poudre de 
lactosérum et 

dérivés
    n/a n/a n/a

Fromages       

Laits fermentés       

Beurres       

Les étapes du cycle de vie les plus pertinentes = 80% de l’impact global en cumulé



Pôle Environnement – www.actalia.eu

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
Résultats au niveau européen

1L de lait liquide

Impact GES
1,61 kg CO2 eq

Impact Eau
382 L d’eau 
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Résultats au niveau européen

10g  de MS de fromage

Impact GES
0,12 kg CO2 eq

Impact Eau
19 L d’eau 

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière
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Résultats au niveau européen

Etat des lieux de l’empreinte de la filière laitière

Contribution des flux et procédés

Contribution au changement climatique de la transformation 
laitière + emballage + transport

Fromage moyen
européen

Lait liquide moyen
européen

28%

28%

19%

11%

8%

2%
0%

4%
Electricité

Ingrédients

Energie thermique

Emballage

Produits chimiques de
nettoyage
Traitement des effluents

Transport

Autres

7%

0%

12%

72%

1% 1%

7%

0%

Electricité

Ingrédients

Energie thermique

Emballage

Produits chimiques de
nettoyage
Traitement des effluents

Transport

Autres
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Les enjeux environnementaux de la 
transformation laitière

L’énergie
Les 

emballages
La gestion de 

l’eau

Les déchets et 
émissions 

directs

Les produits 
de nettoyage

Les transports
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Les leviers d’action pour la filière

L’énergie

• Efficience énergétique:         consommation d’énergie par kg de produit

• Modification du mix énergétique: %électricité / %gaz / %fuel / % bois énergie

• du % d’énergie renouvelable dans le mix

• Production propre d’énergie: Biogaz / Méthanisation / Photovoltaïque
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Les emballages

• Allègement et optimisation:          de la masse de matière  par kg de produit
du nombre d’éléments par emballage
du volume de l’emballage par volume de produit

• Amélioration de la recyclabilité:       du % en masse de matière recyclable
du % de matière recyclé

• Choix des matières premières: Privilégié ce qui est recyclable.

• Communication envers le consommateur:
 Sensibilisation au geste de tri
 Communiquer sur les actions environnementales de la filière

• Prise en compte de la perception du consommateur:
 Image du plastique qui se détériore

Les leviers d’action pour la filière
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La gestion de l’eau

• Economie d’eau à la source:  Optimisation du nettoyage
Optimisation des pousses à l’eau

• Réutilisation de l’eau: Valorisation de l’eau issue du lait / en sortie de station

• Traitement des effluents: Valorisation des effluents traités
Optimisation de charge en entrée de station
Séparer les flux d’eau usée

• Valorisation du lactosérum: Alimentation animale / Concentration / Méthanisation

Les leviers d’action pour la filière
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Les déchets et émissions directs

• Déchets organiques: Réduction des pertes en atelier
Valorisation des pertes en atelier
Sensibilisation au gaspillage alimentaire des consommateurs
Réduction du gaspillage par un emballage adapté

• Déchets industriels: Tri des déchets à la source
Réduction des kg de DIB / kg produits

• Emissions atmosphériques: Réduction des émissions au niveau des tours de 
séchage et des chaudières

Les leviers d’action pour la filière
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Les produits de nettoyage

• Choix des produits chimiques: Provenance des produits / Efficacité

• Réduction de la consommation: 
 Optimisation des voies de nettoyage
 Optimisation des procédés pour la réduction de l’encrassement

Les transports

Les leviers d’action pour la filière

• Amont: Optimisation de la collecte de lait 
• Aval: Optimisation de la distribution (nb de produits par palette / nb de 

palette par 
• Favoriser de manière générale le regroupement du transport et les 

circuits courts
• Choix de la provenance des matières premières et des ingrédients 
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Idées de projets ou d’actions

Au niveau des laiteries

Les moyens d’actions pour la filière

Faire un état des lieux

Fixer des indicateurs et 
évaluer son portefeuille 

actuel

Fixer des objectifs

Définir la trajectoire et la 
faire connaître

Challenger le cahier des 
charges

Revoir les critères d’achat et 
les performance des 

procédés

Identifier et comparer 
les solutions

Intégrer des indicateurs 
d’éco-conception pour 

choisir

Suivre la progression et 
communiquer

Piloter la démarche et 
valoriser ses actions

S’initier à
l’éco-conception

Intégration systématique des aspects 
environnementaux dès la conception et 
le développement de produits (biens et 
services, systèmes) avec pour objectif la 
réduction des impacts 
environnementaux négatifs tout au 
long de leur cycle de vie à service rendu 
équivalent ou supérieur

Source: Norme NF X 30-264 Management 
environnemental

Définition:

1

2

34

5
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2 Axes principaux:

Les moyens d’actions pour la filière
Idées de projets ou d’actions

Au niveau des laiteries

S’initier à
L’Ecologie 

Industrielle et 
Territoriale

Définition:

L’écologie industrielle et territoriale, 
dénommée aussi symbiose industrielle, 
constitue un mode d’organisation inter-
entreprises par des échanges de flux ou 
une mutualisation de besoins.

Source: Ademe

Valorisation et échange de ressources (matière, énergie) entre les 
acteurs économiques du territoire (synergie de substitution)

Mise en commun des approvisionnements et des services, partage 
des ressources et des équipements (synergie de mutualisation)

Source: CCI
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• Utiliser/s’appuyer sur des diagnostics ACV (ISO 14040/44) pour 
l’aide à la décision et la stratégie d’entreprise

• Participer à des formations sur la performance environnementale

• Intégrer une démarche ISO 140001 d’amélioration continue

• Communiquer via l’affichage environnementale

Idées de projets ou d’actions

Au niveau des laiteries

Les moyens d’actions pour la filière

Autres actions à envisager
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Les moyens d’actions pour la filière

Idées de projets ou d’actions

Au niveau de la filière

Développer des outils ACV simplifiés

 Le développement d’outils simplifiés démocratise les diagnostics d’empreinte environnementale 
et sensibilise aux enjeux environnementaux

Exemple:

Production laitière

Transformation

Outil ACV simplifié:
Méthodologie: PEF
• Intégralité du cycle 

de vie
• 5 catégories de 

produits laitiers

Outil ACV simplifié:
Méthodologie: PEF
• Amont – Sortie 

d’affinage
• Fromages pâte 

pressée
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Idées de projets ou d’actions

Au niveau de la filière

Les moyens d’actions pour la filière

Développer des bases de données (ICV) 
spécifiques à la filière caprine

 Les laiteries souhaitant engager des démarches d’éco-conception ne peuvent pas se comparer 
aux autres acteurs de la filière via un profil environnemental moyen caprin représentatif de la 
production nationale ou régionale.

Exemple:

 Développement d’une base de données et d’un profil environnemental ACV représentatif de la 
filière AOP Comté

 Intégration de cette base de données dans l’outil ACV simplifié

 Possible comparaison de la performance environnementale des utilisateurs avec la moyenne 
nationale => Positionnement => priorisation d’actions
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Idées de projets ou d’actions

Au niveau de la filière

Les moyens d’actions pour la filière

Intégrer des projets d’éco-conception

 Approche d’éco-conception d’une filière 
soutenu par l’ADEME via la démarche 
Green-Go

 Possibilité d’être accompagné 
gratuitement pour structurer un projet 
d’éco-conception
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Idées de projets ou d’actions

Au niveau de la filière

Les moyens d’actions pour la filière

Intégrer des projets d’éco-conception

Exemple: ECOQUALINA
(ECOconception des produits sous signe de QUALIté de Nouvelle-

Aquitaine)

Accompagner des filières de produits alimentaires sous Signe Officiel de la Qualité et de l’Origine (SIQO) de
Nouvelle Aquitaine dans une démarche d’écoconception

Objectif:

1. Analyse des cahiers des charges et des pratiques de production, distribution et consommation des produits répondant aux
cahiers des charges

2. Evaluation des impacts environnementaux des produits répondant au cahier des charges -
Etat des lieux des points forts du cahier des charges pouvant d’ores et déjà être valorisés

3. Propositions d’amélioration de la performance environnementale et évaluation technique, économique et
environnementale des principales propositions

4. Restitution aux filières

5. Bilan (freins et facteurs de réussite pour étendre la démarche)

Procédure:
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Merci pour votre attention !

Alexandre MORENO 
Chargé de projets 

environnement
a.moreno@actalia.eu





Membre de :

Groupe opérationnel 
PEI Nouvelle-Aquitaine

Résilience des systèmes caprins de Nouvelle-
Aquitaine

1

Coordinateur : Jérémie Jost (Institut de l’Elevage, REDCap)

Avec le soutien financier de :



Membre de :

Quel dispositif mobilisé ? 
REDCap, Réseau d’Expérimentation et de Développement Caprin

2

Depuis 2013, une approche multi partenariale… pour développer l’autonomie 
alimentaire et la valorisation de l’herbe

Pâturage

Compost 

Dérobées fourragères

Références 
technico-éco



Membre de :

Un enjeu pour demain !!
Pérenniser ces systèmes caprins plus autonomes et durables

3

Utilisation de la méthode Climalait adaptée aux spécificités caprines ?!?

Objectif du projet : 
Concevoir et promouvoir des systèmes fourragers caprins adaptés au 

changement climatique en Nouvelle-Aquitaine

Adaptation des élevages caprins au 
changement climatique
= enjeu pour la filière !

Une méthode existe en bovin lait 
l’adapter pour prendre en compte : 
- 80 % des élevages de chèvres en  

Polyculture élevage dans l’Ouest
- Organisation du travail 
- Évaluation multicritères (€, 

environnement, technique, …)



Membre de :

Concevoir et promouvoir des systèmes fourragers 
caprins adaptés au changement climatique

• 6 groupes d’éleveurs + 1 groupe 
d’apprenant (Lycée de Melle)

4

• 4 zones climatiques étudiées 

Polyculture élevage –
Légumineuses - Maïs 

Prairies naturelles –
Faible potentiel en 

céréales 

Caprins spécialisés - systèmes 
herbagers – pâturage

Caprins spécialisés – vert 
– sécheresses estivale 

Caprins bovin allaitant-
surface fourragère intensive -
bocage



Membre de :

Concevoir et promouvoir des systèmes fourragers 
caprins adaptés au changement climatique
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Membre de :

Début de ce projet à l’été 2019 . . . 

Comité de pilotage et de lancement le 17 juillet à 
Lusignan

Une seconde action dans le projet : 

 Améliorer la reproduction des chevrettes et donc la maîtrise du 
renouvellement du troupeau et gagner en progrès génétique

Partenaires :  

6

Et les partenaires 
du réseau 



ERADAL
Utilisation Efficiente 

des Ressources Alimentaires 

en production laitière pour produire des 

Denrées ALimentaires pour l’homme
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Contexte actuel : Nourrir la planète…

2Date

Augmentation de la 
population 
mondiale

En 2050 : 9 milliards
d’êtres humains sur 

terre 

Augmentation de 
la production des 

filières

Meilleure utilisation des 
ressources

Contexte 
sociétal

Demandes Variées
Environnement, 

Bien être animal…
Compétition 
alimentaire



L’élevage décrié pour cause de gaspillage

3

[Vegetik, 2016]

[Le Monde, 2018]

6 kg de protéines végétales pour produire 1 kg de protéines animales

[Pimentel D, 2003]

[L214, 2015]

Activistes…

Scientifiques…



Pourtant l’élevage laitier a des avantages

4

Paysan breton, 2018 

De 0,6 jusqu’à plus de 2 kg de protéines animales produitent pour 1 kg 
de protéines végétales consommables (Laisse et al., 2017)

Herbe 

Co-produits

Scientifiques…



Le projet CASDAR ERADAL

• Evaluer objectivement la contribution des élevages laitiers à la 
production alimentaire pour l’homme

• Efficience d’utilisation des ressources alimentaires

• Repérer, étudier et décrire des systèmes innovants, efficients et produisant 
en quantité et qualité

• Une étude multifilière et innovante

• Créer une dynamique professionnelle
• Groupes de travail

• Diffusion, enseignement

Date Titre de la présentation 6
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Organisation du projet Casdar ERADAL

7

Action 1
Caractérisation de l’efficience d’utilisation des ressources 
alimentaires
Inosys-Réseau d’élevages Nutrition humaine

Action 3
Evaluation de systèmes laitiers et évaluation des pratiques
Fermes expérimentales Lycées agricoles

Action 4
Communication des indicateurs et solutions retenues
Co-construction des solutions       Réalisation de la stratégie

Action 2

Caractérisation de 
l’efficience 

d’utilisation des 
ressources 

alimentaires

Groupes techniques

Groupes 
d’innovation



Nos partenaires

 Animateurs du projet : 
Benoît Rouillé (Idele) – benoit.rouille@idele.fr (animation générale + bovin laitier)

Barbara Fança (Idele) – barbara.fanca@idele.fr (ovin laitier)

Jérémie Jost (Idele) et Bertrand Bluet (CA86) –

jeremie.jost@idele.fr ou BBluet@indre.chambagri.fr (caprin)

 Ce projet est piloté par l’Institut de l’Elevage en partenariat avec : 
• Chambre d’agriculture de Normandie

• Ferme expérimentale de La Blanche Maison

• Chambre régionale d’agriculture de Bretagne

• Ferme expérimentale de Trévarez

• BCEL Ouest

• Chambre d’agriculture de l’Indre

• EPL/station expérimentale caprine Le Pradel

• Lycée agricole de Saint-Affrique

• Inra UE FERLUS

• Agrocampus Ouest

• Lycée agricole de Saint-Lô Thère est prestataire de ce projet

8
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Une étude de la base DIAPASON 
pour 3 filières sur 5 ans (2012 à 2016)

9

1384 données

343 données

847 données

5 systèmes

12 systèmes

5 systèmes

498 exploitations

Alimentation

Alimentation

274 exploitations

Livreurs

Fromagers

108 exploitations

Localisation

Conduite

Localisation

Fi
liè

re
 p

ré
se

n
té

e

 Une base de données nationale
 Un échantillon nettoyé



Une étude de la base DIAPASON 
pour 3 filières sur 5 ans (2012 à 2016)
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847 données

9 systèmes d’alimentation

274 exploitations

Livreurs

Fromagers

Fi
liè

re
 p

ré
se

n
té

e

Pas représentatif de la ferme caprine française 

Ne pas interpréter 
les moyennes des 

résultats !



4 questions ! 

• Question 1 : Quelle part des protéines consommée par 
les chèvres est non consommable par l’homme ?

• Question 2 : Les élevages caprins sont-ils producteurs 
nets de protéines pour l’alimentation humaine ?

• Question 3 : Quels facteurs techniques pour expliquer la 
variabilité de l’EPN ?

• Question 4 : Quels liens peut-on établir avec une 
analyse multicritère des systèmes caprins ?

Date Titre de la présentation 11



Question 1 : 

Quelle part des protéines consommée 
par les chèvres est non consommable 

par l’homme ?

12
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Blé tendre grain

Protéines brutes (100%)

Transformation 
pour 

l’alimentation 
humaine

66% des PB 

Produits pour l’alimentation humaine

Coproduits

34% des PB

66% des protéines du blé tendre sont « consommables »
« Proportion de Protéines Consommables »

 Une valeur par aliment (140 aliments)
 Selon les débouchés et la valorisation actuelle des 

matières premières végétales en alimentation humaine en 
France

Une part des matières premières végétales sont consommables 
selon la valorisation actuelle en France
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100% 100% 100% 100%

90%
85%

54%

40%

8%

0%

20%

40%

60%

80%

100%

120%

Herbe sous
toutes ses

formes

Pulpes de
betteraves

Drêches de
blé

Tourteau de
colza

Ensilage de
maïs

Mais grain Chèvre
laitière 22

Tourteau de
soja

Fèveroles

Proportion des protéines non consommables par l'homme

Une part des matières premières végétales non consommable par 
l’homme selon la valorisation actuelle en France



Les systèmes caprins en France



Les systèmes caprins en France

Foin de 
légumineusesdominant

19%

Foin de graminées et 
légumineuses

19%

Pâturage
18%

Pastoral misant sur le 
distribué

10%

Pastoral misant sur le 
pâturage

10%

Ensilage de maïs
10%

Affouragement en vert
6%

Enrubannage
5%

Ration sèche 
déshydratés et 

concentrés
3%

Part d'élevage (selon RA 2010)



Dans les élevages caprins, quelle part des protéines est 
non consommable par l’homme ?

83 %
DES PROTÉINES CONSOMMÉES

NON CONSOMMABLES PAR

L’HOMME

Moyenne des élevages –
Inosys Réseau d’Elevage

77%

81%

85%

79%

86%

90%

80% 80%

71%

50%

55%

60%

65%

70%

75%

80%

85%

90%

95%

Foin de
mélange

Foin
légumineuses

Pâturage Ensilage de
maïs

Pastoral
distribué

Pastoral
pâturage

Affouragement Enrubannage Ration séche
déshy et

concentrés

Part des protéines consommées par les animaux non consommables par l’homme
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Dans les élevages laitiers, quelle part des protéines est 
non consommable par l’homme ?

1,12
d’EPN

89% 85% 83%

PROTÉINES CONSOMMÉES NON 
CONSOMMABLES PAR L’HOMME

Moyenne des élevages –
Inosys Réseau d’Elevage



Question 2 : 

Les élevages caprins sont-ils producteurs 
nets de protéines pour l’alimentation 

humaine ?

11/06/2019 20



L’efficience de conversion des protéines

21

Rapport entre les produits et la consommation



L’Efficience protéique brute, mais encore…

22

EPB brut = 
Produits de l’élevage 

Consommations par l’élevage

Source : GIS Elevage Demain, 2017



L’Efficience protéique nette…

23

EPB brut = 
Produits de l’élevage 

Consommations par l’élevage
EPN net = 

Produits de l’élevage 
“consommables par l’homme” 

Consommations par l’élevage de 
végétaux “consommables par 

l’homme”

PRISE EN COMPTE DES PARTS CONSOMMABLES PAR L’HOMME

Source : GIS Elevage Demain, 2017



L’efficience nette, un indicateur de compétition réelle

24

= kg de protéines animales "consommables par l′homme" produites
kg de protéines végétales "consommables par l′homme" consommées par l′élevage

Efficience 
protéique 
nette

EPN protéique nette

Producteur net de protéines pour l’alimentation 
humaine

Consommateur net de protéines pour l’alimentation 
humaine

Equilibre quantitatif1

0

Interprétation
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La proportion des protéines consommables (PPC) : un critère à 
définir

Consommations Productions

Pâture Ensilage 
maïs

Blé 
tendre

ViandeLait

0% 10% 66% 100% 44%

66% des protéines 

du blé tendre 

sont « consommables »

44% des protéines 

du poids vif d’un bovin 

sont « consommables »



Les élevages caprins sont producteurs nets de protéines 
pour l’alimentation humaine

1,14
d’EPN0,15

d’EPB

Il faut 6,7 kg de protéines végétales 

pour produire 1 kg de protéines 
animales

Il faut 0,9 kg de protéines végétales 
consommable par l’homme 

pour produire 1 kg de protéines 
animales consommable par l’homme

Moyenne des élevages – Inosys Réseau d’Elevage



0

50

100

150

200

250

< 0,2 0,2-0,4 0,4-0,6 0,6-0,8 0,8-1 1-1,2 1,2-1,4 1,4-1,6 1,6-1,8 1,8-2 2-2,2 2,2-2,4 2,4-2,6 2,6-2,8 2,8-3 >3

Répartition des Efficiences Protéiques Nettes

30

30

43 % 65 %

EPN > 1 EPN > 0,8
DES ÉLEVAGES

Moyenne des élevages – Inosys Réseau d’Elevage



Niveau d’efficience protéique et variabilité 
selon le système alimentaire

31
Plus de variabilités intra-système qu’entre les systèmes !

Moyenne des élevages – Inosys Réseau d’Elevage

0,15 0,16 0,15 0,18 0,15 0,11 0,17 0,16 0,17

1,13

0,93
1,08

0,74

1,48
1,57

1,44

0,96

0,66

-0,5

0

0,5

1

1,5

2

2,5

3

3,5

Foin de
mélange

Foin
légumineuses

Pâturage Ensilage de
maïs

Pastoral
distribué

Pastoral
pâturage

Affouragement Enrubannage Ration séche
déshy et

concentrés

Moyenne de l’Efficience Protéique Brute (EPB) Moyenne de l’Efficience Protéique Nette (EPN)



1,88
d’EPN

1,16
d’EPN

1,14
d’EPN

34

QUELLE EST LA SITUATION dans les filières lait ?

EFFICIENCE PROTÉIQUE NETTE 
DES SYSTÈMES D’ÉLEVAGE 

LAITIERS

L’élevage laitier est producteur net de 
protéines pour l’alimentation humaine.

Moyenne des élevages – Inosys Réseau d’Elevage

Il faut 0,53 kg de protéines végétales consommable par 
l’homme

pour produire 1 kg de protéines animales consommable 
par l’homme



Question 3 : 

Quels facteurs techniques pour expliquer 
la variabilité de l’EPN ?

11/06/2019 35



Quels facteurs techniques pour 
expliquer la variabilité de l’EPN ?

36

+ de détails

• Pas de corrélation majeure entre les facteurs techniques et l’EPN

Dépend des systèmes… 

des élevages…



Quels facteurs techniques pour 
expliquer la variabilité de l’EPN ?

37
+ de détails
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Part d'herbe dans ration 

totale

Part de concentrés à 

compétition EPN élevé

concentrés g/l

lait/animal standard

TP (g/L)

Grille de lecture 

-1 ;  -0,5 Corrélation négative forte Traduit une augmentation de l'EPN 
quand la variable diminue -0,5 ; 0 Corrélation négative faible 

0 ; 0,5 Corrélation positive faible Traduit une augmentation de l'EPN 
quand la variable augmente 0,5 ; 1 Corrélation positive forte 

 



Exemple 1 : élevage d’Indre – système 
enrubannage – 330 chèvres

41

2012 2013 2014 2015 2016

ECPC 1,04 0,96 1,15 1,17 1,32

concentrés g/l 509 558 466 380 338

lait/animal standard 970 952 1052 1037 1105

Part d'herb 53% 59% 62% 76% 67%

1,04

0,96

1,15 1,17

1,32

509
558

466

380
338

53%
59% 62%

76%

67%

0,00

0,20

0,40

0,60

0,80

1,00

1,20

1,40

0

200

400

600

800

1000

1200

ECPC concentrés g/l lait/animal standard Part d'herb

Amélioration de la qualité des fourrages  diminution des concentrés et plus de 
fourrages  plus de lait et plus efficient

Ration (pic en MB) :

1,5 kg de RGI
2 kg de foin de 

luzerne/TV
400 g de maïs
300 g d’orge

80 g de tournesol
350 g d’un mélange de 

tourteaux 36% MAT



Question 4 : 

Quels liens peut-on établir avec une 
analyse multicritère des systèmes caprins ?

11/06/2019 47



Quels liens peut-on établir avec une analyse 
multicritère des systèmes caprins ?

Technico-économique

Environnement

Qualité nutritionnelle de 
la protéine, occupation 

des sols, … 



Avancée du projet ERADAL

49

Calculs des nouveaux 
indicateurs

Compréhension technique 
des indicateurs

Analyse multicritère : 
technico-éco, 

environnement, … , 
qualité nutritionnelle, 
occupation des sols, …

Suivi de stations expé
(Patuchev + Pradel) 

Data’Stat

Des échanges avec les acteurs 
des filières

Régional

National 



Merci de votre attention !
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Vers une feuille de Route de la filière caprine en faveur 
de la transition agricole 

Table ronde - échanges : 
«Quelle feuille de route partagée sur la transition agricole?
Comment transformer la double contrainte de la transition 

agricole et du BEA en motivations pour les éleveurs ? 
Quels moyens d’actions développer en région ? 

Avec quels accompagnements humains et financiers possibles à 
CT et MT ? »

Introduction : Julien CHARTIER & Géraldine VERDIER 
Animation : Frantz JÉNOT



Introduction: 
présentation 

de la feuille de 
route du Brilac 
rédigée avant 
le CT Rexcap



ONG -
Médias

Sollicitations : Articulation des méthodologies : 

Ajouter deux modules: 
- Environnement
- Bien – être animal

Le code mutuel vu comme une 
armoire avec des tiroirs



Le code mutuel vu comme un socle de la certification :
« une armoire avec des tiroirs »

• Intérêt: limiter le nombre 
d’intervenants pour certifier 
les élevages et être plus 
efficace collectivement

• Constituer un unique outil de 
pilotage par la filière

• Trouver de la cohérence 
entre les méthodes pour 
répondre aux besoins de la 
filière et des territoires

• Coconstruction filière –
collectivités/Etat

- Tiroir Environnement
- Tiroir Bien – être 

animal



« l’environnement = un tiroir de certification »
• Options à déterminer sur les 

thèmes d’actions 
environnementales :

• Changement climatique: GES, CO2, 
CH4, stockage du carbone, etc. ?

• Outil : HVE ou équivalent (Cap2R, 
méthode laiterie)

• Cultures et biodiversité : traitements 
phytosanitaires, fertilisation, 
biodiversité, gestion de l’eau, 

• Outil type HVE option A ou 
équivalent)

• Contributions positives: 
performance nourricière, durabilité,

• Analyse du Cycle de Vie (ACV) d’un 
produit:  complémentaire et 
optionnelle possible pour les 
entreprises intéressées

- Tiroir 
Environnement



« le BEA = un tiroir de certification »

• Actions à déterminer sur le 
BEA environnementales :

• Étude Goat-Well en cours

• Travaux aménagements des 
bâtiments d’élevage et aires 
d’exercice

• Etc.
- Tiroir BEA

Bien-être animal



Précisions sur la méthode concernant la certification 
à venir: 

1 - Le code mutuel caprin est central dans le dispositif de la filière
• deux modules doivent y être ajouté : « environnement » et « BEA »

2 - Réalisation à venir d’un travail d’articulation des outils 
méthodologiques existants : Cap2R, HVE et ACV + outils d’entreprise comme le 
diagnostic durable de Savencia

• cette réflexion doit mener à nourrir les deux nouveaux modules du Code Mutuel caprin

3 - Des tests HVE sont réalisés en exploitations caprines cet été et cet automne
4 - Fonctionnement : constitution d’un groupe de travail 

• Réunion prévue le 24 septembre

5 - Synthèse finale des données et propositions en décembre 2019
6 - Programmation d’orientations fin 2019 pour des actions de développement en 
2020



Constitution d’un groupe de travail sur les outils de la  
« transition agro écologique » en filière caprine

• Membres :
• BRILAC – REXCAP : animation 

• Référents professionnels: Julien CHARTIER et Mickaël LAMY 
• Référents techniques : Géraldine VERDIER et Frantz JENOT

• Pilotes articulations des méthodologies : 
• IDELE  pour Cap2R (Sindy MOREAU), ACTALIA pour ACV (Alexandre MORENO), 

Région N-A + CRA pour HVE (Pierre CASTIONI + ? + Lionel CHAUMONT),  

• Partenaires: Copavenir (Manon PROUST?), Civam HB (Manon 
BOURASSEAU), Chambres d’Agriculture (Christophe BEALU, Christiane 
MORISSET), CLS (Laurent GALLIOT)

• Groupe ouvert à tout participant intéressé
• Réunion prévue le 24 septembre après midi : date à retenir



Questions sur la communication et la valorisation de la certification

• Organiser la communication positive interne à la filière et aux éleveurs 
• Trouver une méthode d’implication des éleveurs sur ces thématiques
• Les jeunes éleveurs sont sans doute plus sensibles à ces questions que leurs ainés

• Organiser la communication positive externe à la filière caprine
• Développer des outils de communication positive vis-à-vis du grand public
• Remarque: « nous es éleveurs et la filière, on a trop longtemps négliger la 

communication. Il faut rattraper notre retard et communiquer plus sur nos métiers. »

• Recherche de plus value par les éleveurs pour les contraintes
• Les éleveurs présents au Comité Technique revendiquent une revalorisation pour la mise 

en place de travaux en faveur de la transition agro écologique
• Question: la certification des exploitations caprines sera-t-elle valorisable 

commercialement par les laiteries et les producteurs fermiers auprès des clients?



Calendrier de travail proposé

• Cet été et automne : démarrage des tests HVE3 en élevages caprins
• Synthèse fin décembre 2019

• D’ici fin 2019 : finalisation de l’outil Cap2R caprin

• Été 2019: échanges entre IDELE – ACTALIA – REGION – BRILAC pour articuler 
les méthodologies HVE – CAP2R – ACV – Code Mutuel

• Ambition de nourrir le tiroir « transition agro écologique » de l’armoire Code Mutuel

• 24 septembre: réunion du groupe de travail pour faire le point sur les 
avancées

• 7 octobre: CT Rexcap: état d’avancement partagé

• Décembre: synthèse HVE et des échanges sur l’articulation des méthodes

+ propositions d’orientations et de travaux de développement pour 2020



Au-delà de la certification, rappel des actions R&D Rexcap 2018



Représentation caprine au COREL

A l’occasion de ce Comité Technique REXCAP s’est tenu un échange 
entre éleveurs caprins pour désigner le représentant de la filière 

caprine au COREL N-A

Il s’agit de Julien CHARTIER, par ailleurs président du REXCAP

David TIREAU est son suppléant



Agenda filière 
caprine 2019







Dernière journée de Restitution des travaux de l'Institut de l'élevage sur la traite

Le MARDI 19 novembre 2019

Pour toucher les producteurs caprins des départements 79 - 86 - 49 qui ne se 
seraient pas déplacés aux précédentes journées

Secteur géographique proposé : Thouarsais (79)

Matinée en salle et ateliers en élevage l'après-midi



• Prochain Comité Technique REXCAP: 

* dates: lundi 7 mardi octobre 2019 (lieu à préciser) 
• thèmes : 

• les objets connectés et l’élevage de précision en filière caprine: Jean 
Marc Gauthier IDELE, Rémi COUVET SAPERFEL, Alice FATET INRA, 
SOULERES Guillaume ARTERIA

• Suite du projet Eradal
• Point d’info sur le chantier transition agro écologique
• Projet d’actions REXCAP 2020

• lieu : une idée? 

Calendrier REXCAP



www.terredeschevres.fr

Merci de votre 

attention 

http://www.terredeschevres.fr/



